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Vous avez sollicité le 15/12/2021 l’avis de l’Ifremer sur l’échouage de moules sur le 

littoral de la commune de Saint Michel Chef-chef en période hivernale.  

 

Objet de la demande. 

Au cours de l’année 2021, environ 250 tonnes de coquillages échoués sur l’estran entre 

Tharon-Plage et la Roussellerie ont été évacués par la commune de Saint Michel Chef-

Chef. La période d’échouage n’est pas précisée mais les évènements se situeraient 

durant la période hivernale. 

Les coquillages sont des moules de 2 à 4 cm vides ou encore avec présence de chair. Ces 

échouages, déjà observés depuis plusieurs années, constituent des nuisances visuelles et 

olfactives et des coûts d’évacuation élevés pour la commune.  

L’hypothèse de rejets de moules « sous-taille » par les conchyliculteurs de la zone 

conchylicole 44.10 (Embouchure Banc du Nord, figure 1) est évoquée mais non retenue 

en raison de la période d’échouage. L’hypothèse d’un lien avec un captage naturel 

important, comme constaté plus au sud en baie de Bourgneuf et dont une partie servirait 

de « réservoir » pour les échouages est avancée. 

Vous demandez donc l’avis de l’Ifremer sur les origines des échouages et sur les risques 

de voir ce phénomène se renouveler chaque hiver avec pour conséquences des coûts 

élevés l’évacuation. 

 
 
Nantes, le 7 avril 2022 
N/Réf. LER/MPL/22.25 et Réf Avis P9 : 22-017 
V/Réf. Mail du 15/12/2021 
 
Affaire suivie par Jean-François Bouget, Philippe Souchu et Cathy Tréguier 
 
Objet :  Avis de l’Ifremer relative à l’échouage massif de moules sur le littoral de la 
commune de Saint Michel Chef-Chef. 
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Figure 1 : Localisation des zones classées et exploitables par les professionnels 

Généralités sur les mortalités massives de bivalves 

Les mortalités massives de bivalves sont courantes sur les littoraux. Elle se traduisent le 

plus souvent pas des accumulations de coquilles correspondant le plus souvent à une 

seule espèce et une seule cohorte (même génération). Les raisons de ces mortalités 

peuvent être multiples et combinées. Les mollusques sont susceptibles de subir des 

pathologies (micro-organismes, parasites, etc.), des prédations et des carences 

alimentaires dont les effets peuvent être aggravés par les conditions environnementales 

et les évènements météorologiques. Parmi les conditions environnementales, la baisse 

de la concentration en oxygène dissous dans l’eau (essentiellement mesurée en été) peut 
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entraîner la mortalité des animaux à faible mobilité. Concernant les évènements 

météorologiques, les tempêtes peuvent faciliter l’arrachage des organismes fixés. 

Les causes de mortalité peuvent aussi provenir de l’ingestion de microalgues toxiques 

pour les bivalves. 

Avis sur les échouages observés 

L’hypothèse de l’ingestion d’une algue toxique pour les moules est difficile à retenir dans 

le cas présent car les microalgues prolifèrent peu en hiver en raison d’une limitation de 

leur croissance par la lumière. De même, la période hivernale n’est pas propice aux 

baisses de concentration en oxygène dissous dans l’eau car ces dernières sont 

majoritairement associées à la décomposition de fortes biomasses d’algues dont les 

proliférations ont lieu essentiellement du printemps à l’automne. 

Les moules en élevage peuvent subir des épisodes de mortalité de grande ampleur, liés 

à des pathologies, comme cela a été le cas dans les cheptels mytilicoles de la Vendée en 

2014 (Pepin, 2020). Mais selon le SMIDAP (P. Glize, comm. Pers), les mortalités de moules 

associées à cette cause sont relativement faibles depuis 2 ans dans le secteur Loire-

Vendée. 

La taille des moules échouées (2 à 4 centimètres) suggère qu’il s’agit d’individus de moins 

d’un an, donc captés le printemps précédant l’année d’échouage. Les moules atteignent 

la taille marchande de 4 centimètres après 1 an d’élevage. La période de récolte des 

moules sur les bouchots par les mytiliculteurs se déroulant principalement l’été, des 

rejets en mer de moules « sous-taille » en hiver par les mytiliculteurs du secteur proche 

du banc du Nord semblent effectivement peu probables. 

Par ailleurs, il n’y a pas eu de signalement récent par les mytiliculteurs de décrochage 

massif de moules sur les bouchots en période hivernale. Pour rappel, les bouchots sont 

normalement recouverts par un filet de catinage afin d’éviter des pertes de moules en 

cours d’élevage. 

L’hypothèse de coquillages issus de captage naturel est évoquée dans la demande. En 

face de Saint Michel Chef-chef il existe effectivement des gisements naturels de moules 

en zone subtidale qui étaient encore exploités au début des années 2000 par une 

quinzaine de bateaux (zone 44.11, Figure 1). L’exploitation de ce gisement s’est arrêtée 

progressivement entre 2010 et 2014. Nous confirmons que cette zone est le lieu d’un 

captage naturel abondant de moules, ces dernières ayant pu nourrir les échouages 

constatés. L’origine « naturelle » des échouages (décrochage de moules sauvages sous 

l’effet des tempêtes) ne reste cependant qu’une hypothèse en l’absence d’étude plus 

approfondie. 
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En cas de nouvel épisode d’échouage massif, il est important de recenser l’évènement 

avec précision (durée, localisation exacte) avec prise de photographies. 

Dans le cas où les coquilles contiennent de la chair, des prélèvements peuvent être 

organisés en concertation entre la DDTM et la DGAL, dans le cadre du Réseau de 

surveillance des Pathologies de Mollusques (REPAMO). Ceci peut permettre de vérifier 

l’absence d’agents pathogènes. A noter que ce réseau est en cours de réorganisation et 

de transfert de la coordination aux professionnels (https://coquillages.com/reprise-du-

repamo-par-la-profession-2/).  

En effet, l'Ifremer n'intervient plus directement pour la réalisation des prélèvements 

même si ses laboratoires restent à l’écoute d’une demande de conseil et de support. 

 

Cette expertise a été réalisée conformément au processus interne à l’Ifremer (« produire des expertises et 

avis ») certifié ISO-9001, et selon la charte de l’expertise et de l’avis de l’Ifremer. Les experts ayant réalisé 

l’expertise ont confirmé l’absence de liens d’intérêt avec le demandeur et le sujet de la demande. La 

V6.3.1. de l'instruction I9-02 (Guide) intègre cette modification. 

 

Par ailleurs, dans le cadre de la certification ISO9001 de l’Ifremer, nous vous demandons de 

bien vouloir porter votre appréciation sur ce document en renseignant la fiche d'évaluation à 

partir du formulaire en ligne:  

http://forms.ifremer.fr/qualite-ifremer/expertise-et-avis/?ref=22017 

 

Nous vous prions d’accepter nos salutations distinguées. 

Pour le Président-Directeur Général et par délégation, 

                   

                          Pierre Labrosse 

      Directeur du centre Atlantique Ifremer 

Référence : 

Pepin Jean-Francois (2020). Rapport de synthèse sur la communication et la 

valorisation des données liées à l’étude MORBLEU et aux mortalités de moules bleues 

en France. R.INT./ODE/UL/LERPC-2020. https://doi.org/10.13155/77962 

Copies : Direction générale, Direction Centre Atlantique, Unité Littoral, LER/MPL 

 

http://forms.ifremer.fr/qualite-ifremer/expertise-et-avis/?ref=22017
https://doi.org/10.13155/77962

